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TaekwondoMe Fulbert Ollomo (6e dan kukkiwon, arbitre interna-tional, président de la commission des grades), convie lesresponsables des clubs et associations de tous bords,épris de paix et d'amour pour le taekwondo, ainsi que lesprésidents de ligues provinciales présents à Libreville, àune importante réunion samedi 15 septembre 2018. A15 h 00 au gymnase du centre sportif d'Oloumi. L'ordredu jour portera sur la situation actuelle du taekwondogabonais.

Bon à savoir

DEVENUE ces dernierstemps un champ d'expéri-mentation pour les techni-ciens portugais etespagnols sans étoffe etconnaissances de l'envi-ronnement du football...ga-bonais, notre équipenationale, les Panthères, amanqué d'efficacité offen-sive pour bondir sur les Hi-rondelles du Burundi,samedi dernier. On n'étaitpas loin d'un mini-fiascoau stade de l'Amitié d'An-gondjé ce jour-là. Nous entirons plusieurs enseigne-ments.Les inconditionnels denotre Onze national, au re-gard de l'incapacité de cedernier à gagner un matchà domicile depuis l'avène-ment du coach espagnolJose Antonio Camacho, es-timent que les Panthèresne font plus rêver. Elles ne

sont plus la fierté de notrepays. L'audace, l'altruismeet la réussite font défaut àce collectif qui, à l'image deson chef d'orchestre, dé-fend avec peu de convic-tion, le drapeau « vert,
jaune et bleu ».Les regards accusateurss'orientent vers le « gen-
darme » du football natio-nal, dont la vision pour unlendemain meilleur et pro-

metteur reste presque àl'étape de l'énigme. Parceque l'horizon est sombrelorsqu'on recrute un tech-nicien pratiquement à laretraite. Un employé quel'employeur ne maîtrisepoint. Et comment s'éton-ner donc de la descenteaux enfers des Panthères.Avec elles, leur gardien debut Didier Ovono Ebang,qui court le risque désor-

mais de sortir par la petiteporte. En effet, incapable d'assu-mer et d'aller jusqu'aubout de sa dernière déci-sion consistant à raccro-cher ses crampons avec lesPanthères, Didier revientsur l'aire de jeu pour sefaire huer comme un mal-propre par son propre pu-blic. Le même qui, dans unpassé encore proche, l'a

A quand une révolte des nôtres ?

Après la 2e journée des qualifications de la Can « Cameroun 2019 » entre 
les Panthères (Gabon) et les Hirondelles (Burundi), 1-1

MIKOLO MIKOLO
Libreville/Gabon

LOGEE dans le groupe Kavec la Guinée-Bissau, leMozambique et la Nami-bie, dans le cadre des éli-minatoires de la couped'Afrique des nations(Can) Total "Cameroun2019", la Zambie est ac-cueillie en amical par leGabon cet après-midi(17 heures), au stade del'Amitié d'Angondjè. Arri-vés dans la journéed'hier à Libreville, aprèsun long et harassantvoyage qui les a amenésen Namibie en passantpar l’Ethiopie, les Chipo-polos, ont fait la recon-naissance de l'aire de jeudu stade de l'Amitié, hieraprès-midi. 
" Avant d'affronter le
Gabon cet après-midi en
amical, il faut d'abord re-
tenir que nous sortons
d'un match officiel dans le
cadre de la deuxième
journée des éliminatoires
de la Can 2019, samedi
dernier avec notre Onze
de base contre la Nami-
bie. Pour le match d'au-
jourd'hui contre le Gabon,
nous allons aligner une
équipe mixte qui va nous
permettre de tester
quelques nouveaux
joueurs, qui n’ont pas
trop de temps de jeu avec
l’équipe nationale, " , afait savoir le sélection-neur national de la Zam-bie, Sven Vandenbroek. 

A la tête de l'équipe zam-bienne, il y a six se-maines aujourd'hui, cedernier rappelle qu'il ajoué contre le Gabonétant dans le staff tech-nique de l'équipe du Ca-meroun, il y un an, lorsde la Can 2017 au Gabon.Puis en amical égalementà Douala quelques moisaprès ladite Can 2017. "
L'équipe du Gabon joue
bien au ballon avec des
bons milieux de terrain et

une bonne défense qui
sait bien relancer des bal-
lons vers l’avant. C’est un
très bon test pour nous
parce que, la Zambie,
aime affronter les équipes
qui savent poser le ballon.
Dans l'équipe qui va jouer
demain contre le Gabon,
nous avons la présence
d'un seul joueur du
groupe des champions
d’Afrique chez les U 20.
Les autres sont rentrés
aussitôt après le match de

samedi pour préparer la
rencontre de la Ligue afri-
caine des champions, de
ce samedi contre le TP
Mazembé. Je pense aussi
que pour le Gabon et la
Zambie, c’est un très bon
test avant de reprendre
les qualificatifs de la Can
2019 au mois d’octobre
prochain", a indiqué l'en-traîneur Sven. Avant d'ajouter: " depuis
mon arrivée à la tête de
cette équipe de la Zambie,

nous essayons de changer
la façon de jouer, sans
plus adopter le style des
longues balles. La force
zambienne, reste aussi la
force de pénétration de
nos attaquants."  Au sujetdes qualifications de laCan Total ‘’Cameroun2019’’, l'orateur préciseque l’objectif de la Zam-bie reste la qualification.
" Je sais que (...) nous
avons perdu contre le Mo-
zambique (0-1). Nous sor-

tons d’un nul samedi der-
nier en déplacement face
à la Namibie (1-1). Il nous
reste un mois d’octobre
très important avec cette
double confrontation
contre la Guinée Bissau.
Nous sommes à trois
points derrière cette for-
mation. Pour se remettre
en route et de ne pas être
très distancé, il nous faut
au moins prendre quatre
points sur six, " a-t-ilconclu.

Une équipe des Chipolopolos sans ses ténors pour 
affronter les Panthères

Football/Avant Gabon-Zambie en amical, cet après-midi (17 heures)

PSNB
Libreville/Gabon

Le sélectionneur des Chipolopolos de Zambie, Sven
Vandenbroek : "Nous allons aligner une équipe

mixte contre le Gabon".
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En dépit de leur jeunesse, les joueurs zambiens savent tripoter le ballon.
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adulé. En s'obstinant à fairetoujours confiance à unjoueur pratiquement aucrépuscule de sa carrièrequi a concédé un but de dé-butant, quel genre de résul-tat attendent Camacho etson employeur, si ce n'estque l'échec ?Le Gabon du football attendque le technicien espagnolsache susciter une révoltepositive au sein de la ta-nière des Panthères. Il fautun déclic en vue d'un re-nouveau du football gabo-nais. Luis Enrique, avec leOnze espagnol, vient de lefaire malgré les critiquesdes nostalgiques. Pour ce

faire, les autorités compé-tentes, notamment le dé-partement des Sports, doitvite remettre les compéti-tions locales (le champion-nat national de D1notamment) sur les rails.Parce que les joueurs for-més localement, le cas parexemple du brouillon maisteigneux Biyogo Poko, dé-montrent qu'ils défendentles couleurs nationalesavec leurs cœurs et leurstripes. Il est temps que Di-dier Ovono Ebang, au lieude se faire conspuer, tire sarévérence avec les Pan-thères. Ils ne manquentpas, des gardiens de but...Didier Ovono Ebang (à droite) : savoir quitter les choses, avant...
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